
Communiqué de presse 

TISSEO : la haine du monde du travail  au pouvoir à Toulouse 

 

Après 6 semaines de grève unitaire, déterminée et responsable, les salariés de TISSEO 

étaient rassemblés ce Jeudi 20 mai au matin pour un temps fort devant le Capitole.  

Le matin même, le Maire de Toulouse  entendait faire une question de principe de ne rien 

lâcher aux légitimes revendications des salariés alors que dans le même temps, la direction, 

le Directeur ainsi que des postes jugées sans doute « stratégiques » sont largement arrosés 

d’argent public au détriment d’une répartition juste des mesures salariales de l’année.  

S’il fallait encore se convaincre qu’à l’image du gouvernement ,  ce ne sont pas des élus du 

peuple aux commandes de la mairie mais des « portes flingues » réduits au rang de l’acquêt 

de l’idéologie libérale, les masques sont tombés ce matin après 3 heures de négociations . 

En effet, dans une démarche constructive, l’inter syndicale proposait de mettre dans le pot 

de la négociation salariale deux fois 350 000 euros provisionnés au titre de 2014 et 2015 

pour « l’amélioration des conditions de travail » , ce qui permettait une augmentation de 20 

euros par mois pour l’ensemble des bas coefficients ouvriers et employés.  

Cette proposition permettait une avancée immédiate à coup neutre pour le budget de la 

régie et donc pour les usagers. Mais cela permettait également d’ouvrir une phase de 

négociation pour 2016 afin de veiller au minimum ; à une meilleure répartition des mesures 

salariales tout en examinant les possibilités d’augmentation des sommes consacrées sur le 

budget.  

Après une pause et 45 minutes, le représentant du Maire UMP annonçait une fin de non-

recevoir de principe, forcément sans aucun argument, se contentant de la provocation: « si 

vous n’êtes pas contents, changez de métier ».  

Cet épisode supplémentaire est significatif d’une caste qui pour continuer à faire du fric 

tranquille, tente d’opposer les salariés et les toulousains entre eux.  

Ils montrent leurs petits muscles mais ils négocient pendant trois heures et n’ont que la 

haine et la provocation, comme arme des faibles, preuve qu’ils ne sont pas forts et La CGT ne 

laissera pas faire !! 

Les salariés, les toulousains sont tous des TISSEO !! 

 


